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1
Palais de Buckingham
L’appel ne pouvait pas tomber au plus mauvais moment. Striker Dark tira son téléphone sans quitter la reine d’Angleterre des yeux. Celle-ci l’observa un bref instant tout en continuant à s’entretenir avec les hauts dignitaires qui l’entouraient.
Striker décida de projeter son corps astral hors de la salle de banquet, afin de prendre la communication sans que les humains présents ne remarquent son absence.
Deux des agents du MI 10 de la reine, un vampire et un mutant léopard, remarquèrent son départ et lui jetèrent un regard méprisant. Le MI 10 était une agence ultrasecrète, l’équivalent britannique du Bureau des phénomènes surnaturels qu’il dirigeait aux Etats-Unis. L’un et l’autre étaient chargés de traiter les affaires paranormales et de les cacher aux humains, mission qui impliquait parfois la protection de personnalités et de chefs d’Etats. Deux des agents de Striker veillaient sur le président des Etats-Unis au même instant. Puisque les agents du MI 10 avaient tendance à mépriser leurs homologues américains, Striker choisit de les ignorer en quittant la salle.
Son téléphone n’avait rien d’un portable ordinaire. Il s’agissait d’un cristal de synthèse que les scientifiques du BPS avaient fabriqué spécialement pour lui et qui amplifiait ses pouvoirs de clairvoyance. Striker sentit qu’il se passait quelque chose de grave dès qu’il l’effleura et se raidit en découvrant l’image mentale qui se forma dans son esprit.
Des démons rôdeurs tournoyaient autour de cinq de ses agents.
Ces démons n’étaient pas difficiles à invoquer. Ils tuaient pour le plaisir, contrairement aux démons de la Fatalité qui demandaient une rétribution exorbitante en échange de leurs services de tortionnaires. Il existait autant de variétés de démons que de variétés d’anges. Les uns et les autres pouvaient avoir leur utilité dans certains cas, mais Striker refusait par principe de faire appel aux démons rôdeurs. Ils étaient imprévisibles, ce qui constituait un grave handicap dans sa profession.
De longues capes noires à capuches recouvraient entièrement leurs corps et leurs visages. Seules leurs mains osseuses armées de faux étaient visibles. Ses agents, tous des vampires, étaient agenouillés les uns à côté des autres, immobilisés par des chaînes en argent… et sur le point de se faire exécuter. Striker les connaissait tous personnellement et les avait formés lui-même. Ils constituaient l’élite du BPS… Comment avaient-ils pu se laisser piéger ainsi ?
Ils se trouvaient devant un ponton. Quelques bateaux amarrés se balançaient mollement au clair de lune et les ampoules électriques des entrepôts voisins baignaient la scène d’une lueur blafarde. Striker reconnut aussitôt une petite marina proche de La Nouvelle-Orléans.
Un démon cessa de tournoyer pour trancher, d’un ample mouvement de sa faux, la tête d’Aquarius, un vampire âgé de deux siècles,
La tête de l’agent roula à ses pieds et ses yeux s’écarquillèrent un instant avant que la vie ne les quitte pour toujours.
Un autre démon s’arrêta derrière l’agent qui était agenouillé à côté d’Aquarius et la scène macabre se répéta.
Striker aurait aimé éprouver de la compassion pour ses agents, mais son cœur était sec depuis bien longtemps. Son existence perdurait depuis tant de siècles que sa sensibilité humaine avait fini par se tarir. C’était comme si le monde avait perdu sa saveur et sa couleur… Il ne savait plus l’observer qu’avec une objectivité désespérante. Néanmoins, son insensibilité ne l’empêchait pas de percevoir l’injustice de cette exécution. Ses lèvres se retroussèrent et ses canines s’allongèrent malgré lui.
L’angle de sa vision changea brutalement pour révéler le visage d’une femme qu’il connaissait bien. Elle s’appelait Skye Rainwater — mais aussi Simone Poindexter ou Lilly Smith à l’occasion — et avait pour nom de code « Culler ». Lorsque ses yeux d’un bleu vibrant aux longs cils alourdis par une épaisse couche de mascara se posèrent sur lui, Striker comprit qu’il ne pourrait jamais oublier ce regard.
— Salut, Arpenteur de la nuit ! lui lança-t-elle. As-tu apprécié le spectacle ?
— Culler ! s’écria-t-il. A quoi joues-tu ? Aide-les !
— C’est bien ce que je fais, comme tu viens de le constater…
Il n’y avait donc aucun malentendu.
— Comment as-tu orchestré ce bain de sang ?
— Il m’a suffi d’appeler Aquarius pour lui dire que Raithe allait recevoir une livraison de filles.
Aquarius aurait dû se méfier, respecter le protocole et l’appeler… Ce n’était pas la première fois que l’agent prenait une initiative. Malheureusement, il avait payé sa témérité de sa vie…
— Que t’est-il arrivé ? demanda-t-il à Culler.
— J’en ai assez de risquer ma vie sur le terrain et de faire tes sales besognes pour un salaire misérable.
— Ta couverture nous a coûté un demi-million de dollars, lui rappela Striker avec un calme terrifiant, en imaginant le plaisir qu’il prendrait à l’étrangler. Comment as-tu pu trahir le BPS ?
— Je ne vis pas que pour l’agence, contrairement à toi, et tu me prends pour une imbécile. Il ne s’agit pas du BPS. Tu te sers de nous pour te venger. Raithe m’a seulement aidée à comprendre que j’étais dans le mauvais camp…
— Je te retrouverai.
— Tu peux toujours essayer, ricana-t-elle, le regard brillant de cruauté.
L’image mentale de Striker s’effaça subitement. Il songea aussitôt à son quartier général et le visage anguleux de Mimi apparut dans son esprit. A ses traits on devinait qu’il s’agissait d’une naine, mais rien ne révélait son penchant prononcé pour le vaudou. Elle perdit sa grimace d’ennui dès qu’elle le reconnut.
— Que puis-je faire pour vous, patron ? lui demanda-t-elle en battant des cils et en redonnant du volume à ses boucles blondes.
Striker avait pris l’habitude de faire abstraction de ses avances. Comme toujours, il alla droit au but.
— Il me faut le dossier de Culler. Envoie-le moi immédiatement et essaie de savoir s’il lui est arrivé d’utiliser de fausses identités qui n’y seraient pas consignées. Mets aussi les psychiques sur le coup… Je veux tout savoir sur elle.
— Ce sera fait, patron.
— A-t-on appris quelque chose sur Raithe ?
Striker venait de doubler la prime que le BPS se proposait d’offrir à toute personne qui pourrait aider à sa capture. Malheureusement, aucune créature surnaturelle n’avait encore eu le courage d’essayer de toucher les trois millions de dollars.
— Non, désolée, répondit tristement Mimi qui savait à quel point cette affaire lui tenait à cœur.
— Merci. J’attends le dossier de Culler.
Striker rangea le cristal dans sa poche et estima qu’il pourrait toujours présenter ses excuses à la reine ultérieurement. Il n’avait pas de temps à perdre en politesses, ni dans des réunions diplomatiques. Il devait retrouver Culler.
Elle était son meilleur atout. Pourquoi avait-elle changé de camp ? Ils étaient si près du but… Striker songea à son ennemi de toujours et ne put empêcher ses lèvres de se retrousser en un rictus. Raithe contrôlait presque tous les marchés illégaux des humains et des vampires, du commerce de drogue au commerce de victimes en passant par la prostitution. C’était un vampire aussi puissant que pervers et imaginatif.
Striker pourchassait Raithe depuis des siècles et n’était jamais passé si près de lui mettre la main dessus. Après une mission d’infiltration de dix ans, Culler avait enfin gagné sa confiance. Striker n’osait même pas imaginer ce qu’elle avait dû subir et commettre pour obtenir ce résultat. Pendant toute cette période, elle n’avait pas cessé de lui soutenir qu’elle allait bien et n’avait aucun besoin d’une évaluation psychologique. D’après elle, ce n’était plus qu’une question de temps avant qu’elle puisse lui fournir l’adresse du quartier général de Raithe. Elle lui avait permis de démanteler plusieurs réseaux pédophiles et de fermer une maison close où Raithe avait enfermé des mutantes panthères qu’il torturait par plaisir, mais elle ne lui avait pas livré la seule chose qui l’intéressait : Raithe lui-même.
Elle avait donc viré de bord et travaillait désormais pour Raithe. Cette idée lui était si intolérable que ses canines s’étirèrent malgré lui pour aller se planter dans sa lèvre inférieure. En goûtant son propre sang, il se rappela que Raithe et lui se ressemblaient beaucoup plus qu’il ne voulait l’admettre. Ils étaient tous deux impitoyables, chacun à leur manière, et aucun d’eux ne s’estimerait satisfait avant d’avoir triomphé de l’autre.
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Voila des siecles que Striker n'a pas rencontré de femme
aussi désirable que Takala, mais il sait pourtant que le
moment est mal choisi pour s'éprendre d'une humaine.
Car rien ne doit I'empécher, lui le vampire civilisé, de
mener la traque impitoyable qu'il livre au cceur des
catacombes contre une horde de vampires sans foi ni loi,
qQui sacrifient leurs victimes au cours de rituels barbares.
Rien, pas méme le parfum unique du sang de Takala. Cette
fragrance subtile et délicieuse qui I'ensorcelle, le grise...
et lui donne bientdt une idée : et s'il la séduisait afin de
se servir d’elle comme appat pour piéger ses ennemis ?
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